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De l’impartialitéI—On veut parquer tous les curés au front, mais 
on parle d’en retirer tous les instituteurs, tous les professeurs des écoles 
de l’Etat: et il est entendu que les instituteurs, que les professeurs des 
écoles et des collèges catholiques restent au feu. On appelle cela de 
l’impartialité. Et c’est ainsi que, outre le fait qu’on a pris grand nombre 
de ces établissements pour en faire des hôpitaux, on bat en brèche l’éco'e 
catholique.

Contre l’école catholique—En certaines régions, dans l’Ouest, on 
en est rendu, à menacer les blessés et mutilés de la guerre de leur faire 
enlever leur pension s'ils envoient leurs enfants à l’école catholique. 
Ailleurs on prétend imposer aux familles réfugiées des départements 
envahis l’obligation d’envoyer leurs enfants à l’école laïque, c’est-à-dire 
antireligieuse; et quand il s'agit d’enfants dont les parents ne sont plus 
là, on veut f'-rcer les familles qui les hébergent à les envoyer à une école 
laïque, alors même qu’une lettre formelle des parents les désigne pour 
l’école catholique.

AUTRICHE

Nouvel archevêque—Le prince archevêque de Prague, Mgr Skrbin- 
sky, a été élu archevêque d’Olmutz.

Les aumôniers militaires.—L’aumônier en chef de l’armée autri­
chienne du front italien, S. G. Mgr Bjelik, vient d’adresser aux aumô­
niers placés sous ses ordres une lettre circulaire de remerciements et 
d’encouragements. 11 les félicite de leur dévouement aux soldats, de 
leur abnégation et de leur mépris de la mort. L’évêque rend un hom age 
particulier aux prêtres qui vivent au milieu des troupes df ns les montagnes 
et qui sont astreints à des voyages périlleux pour aller porter les secours 
de la rel’gion aux postes militaires. Il exprime également son admira­
tion au clergé de GoriL qui continue son ministère sous les obus, dans 
les ruines de la ville.

ANGLETERRE

Mandements pour le Carême.—La plupart des archevêques et évêques 
de la Grande-Bretagne ont parlé de la guerre dans leurs mandements 
pour le Carême. Elle leur a inspiré des pensées d’une grande élévation. 
La plupart d’entre eux ont parlé de la doctrine de l’expiation. Et il ne 
s’est trouvé nulle part d’anticléricaux forcenés pour les traduire de ce 
chef devant les tribunaux, comme cela s’est produit en France à l’égard 
de prêtres qui ont prêché ce dogme.

“Toutefois, écrit le correspondant de La Croix de Paris, je dois 
reconnaître que nos expiations en ce qui touche les austérités du Carême 
sont réduites à la plus simple expression. Dans le diocèse de Westmins­
ter, en dehors du mercredi des Cendres et du Vendredi-Saint, les trente- 
huit autres jours de la sainte quarantaine ressembleront à tous les jours 
de l’année.


